
1 

 

 
 
 
 
 

 
 

 
8 septembre 2021 

 

Mes chères Sœurs,   
 
« Le jour de la Nativité de la Vierge Marie est un jour de joie universelle, car, par la Mère de 

Dieu, toute la race humaine est renouvelée, et la douleur de la première Ève est 
transformée en joie.» Saint Jean Damascène   

C’est avec une joie profonde et en union avec toute l'Église que je m’adresse à vous, 
à l'occasion de la Fête de la Nativité de Notre-Dame, en ce jour où nous célébrons l’aurore 
de notre rédemption ! Marie, comme l'écrivait saint Augustin, est « la fleur des champs d'où 
fleurit le précieux muguet ».  

Aujourd'hui, nous tournons nos regards vers le Cœur Immaculé de Marie et dans la 
confiance nous lui demandons son soutien, nous confions à sa maternelle protection, notre 
monde souffrant des effets de la pandémie, des guerres et autres calamités ; nous 
l’implorons afin d’imiter son humilité et son engagement envers son Fils. Sa présence 
discrète, profondément ressentie, accompagne des millions de gens aux prises avec la 
pandémie : toutes ces personnes qui, en première ligne, mettent leur vie en péril en se 
donnant à leur communauté et à leur famille : plus particulièrement, tout le personnel 
engagé dans la santé y compris les religieux et religieuses.  Marie fut aussi présente au 
chevet des patients de la COVID qui, malheureusement, ont achevé leur voyage terrestre 
dans la solitude, sans le réconfort ni la proximité de leurs parents. Marie se fait encore 
proche de toutes les classes de la société : les travailleurs des transports publics, les 
éboueurs, les livreurs, les préposés à l'entretien, tous ceux qui sont en situation de 
précarité en raison de la crise humanitaire, économique et encore ceux qui ont dû 
s’adapter au « travail en ligne. Sachons voir ces nombreux actes d'amour accomplis dans 
l’ombre. Où que nous soyons, quelle que soit la situation dans laquelle nous nous 
trouvons, Marie est toujours là à nos côtés, avec sa tendresse maternelle, nous 
donnant courage, force et souffle.  

Notre Congrégation dès le début, « fut placée sous la protection de la 
Vierge Marie »1 et tout au long de notre histoire, depuis 325 ans, elle ne cesse 
de prendre soin de nous et de nous protéger sur les chemins de la vie, à travers 
tant de changements et de bouleversements. Depuis l’arrivée de la crise 
humanitaire, nous aussi, Sœurs de Saint Paul, avons pu percevoir son amour 
maternel de multiples façons et nous n’aurons jamais assez de mots pour 
exprimer toute notre gratitude face au soutien de sa présence 
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réconfortante. Dans la simplicité, nous voulons à notre tour, lui manifester notre amour et 
notre reconnaissance en la contemplant à travers la Parole de Dieu et l'enseignement de 
l'Église, en adoptant les vertus qu'elle incarne : foi profonde, confiance totale, abandon à la 
volonté de Dieu, humilité, dévouement au service des autres etc.  

Dans son discours lors de l'Angélus à la Solennité de l'Assomption de Marie, le pape 
François a mis l'accent sur l'humilité de Marie : « C'est l'humilité qui a attiré le regard de 
Dieu sur elle. Dieu ne regarde pas l’apparence, Dieu regarde le cœur (cf. 1 Sam 16,7) et 
l’humilité du cœur charme Dieu. »2 La Sainte Vierge fut la femme « comblée de grâces », 
celle que Dieu honorait le plus et qu'il éleva au-dessus de toutes les autres créatures dont 
aucune ne peut égaler sa petitesse ni son degré d’humilité. Marie ne s’attribue à elle-même 
que le titre de « servante du Seigneur », ainsi Dieu l'a exaltée non pas à cause de ses dons, 
ni à cause de sa richesse, mais en raison de son humilité. De la même manière, dans la 
gratuité, Dieu appelle chacune de nous à servir, sans regarder au mérite, au talent, aux 
échelons, à la couleur, à l’éducation. Demandons-nous si nous sommes assez humbles pour 
nous reconnaître servantes indignes du Seigneur, ayant besoin de sa miséricorde et de son 
amour ? Sommes-nous prêtes à nous vider de notre amour-propre pour permettre au 
Seigneur « d’accomplir des merveilles » en nous ?  

En cette Année jubilaire où nous honorons plus spécialement Marie, méditons et 
imitons son chemin d'humilité en conformité avec nos Actes capitulaires 2019 qui nous 
invitent à faire de nos communautés religieuses des « écoles d'humilité et d'humanité »3. 
Pour cela, apprenons à marcher humblement avec nos sœurs en communauté, en nous 
enracinant dans une relation d'AMOUR : « La loi d'amour est la charte de la communauté 
fraternelle fondée sur le Christ »4 nous dit le Livre de Vie et le pape François déclare dans 
le même sens que « la maladie de ce monde n'est pas la pandémie, mais le manque 
d'amour»5 ! Ceci demeure vrai pour nos communautés religieuses parfois menacées par 
un manque d'amour résultant d’un manque d'humilité, car les deux sont intimement liés : 
pas d’amour sans humilité. Si je veux exceller en amour, je dois d'abord apprendre à être 
humble : « que chacun estime les autres supérieurs à soi, ne recherchez pas vos propres 
intérêts, mais plutôt que chacun songe à ceux des autres » nous dit Saint Paul (Ph 2, 3-4). 
Cela se traduit par de simples actions : savoir nous libérer de l'ordinateur pour rejoindre 
une Sœur dans le besoin, poser des gestes de bienveillance et de bonté, porter attention à 
une Sœur âgée ou malade, convertir la rancœur et les plaintes en manifestant intérêt, 
attention, soutien et plus particulièrement en ces temps de pandémie, dans la foi, accepter 
le vaccin en solidarité et par amour de la communauté universelle et des personnes 
vulnérables.   

Dans les Écritures, l'humilité est ouverture au prochain, rencontre sacrée, 
communion ou chacun est reconnu comme unique et irremplaçable, apprécié dans sa 
dignité et sa beauté en tant que personne. Cela implique de briser les barrières et les 
fermetures qui entravent les relations à cause de nos ambitions égoïstes d’où émanent 
rivalités, envie, vanité, vaine gloire. Marie a suivi les traces de son Fils : toute donnée dans 
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le service aux autres, elle n'est pas restée dans son environnement confortable, mais elle a 
vécu sa vie comme un acte de foi et d'écoute attentive aux mouvements de l'Esprit Saint, 
dans une obéissance inconditionnelle à la volonté de Dieu. Chacune de nous est aussi 
appelée à ce même dépassement en parcourant les chemins tortueux de la vie pour 
rencontrer en toute simplicité et humilité, les frères et les sœurs heurtés, blessés, seuls, 
brisés dans leurs relations. Cependant cette rencontre de l’autre ne sera possible et 
fructueuse qu’à la condition préalable de nous débarrasser de toutes ambitions égoïstes, de 
toute jalousie, de toute recherche de pouvoir et de domination ; pour cela, dialoguons dans 
un esprit d'ouverture, de compréhension, de respect mutuel, en évitant de rabaisser l’autre 
par des paroles ou des gestes blessants.  

Mes chères Sœurs, le Seigneur nous invite aujourd'hui à répondre à l'appel du 
moment en rejoignant les besoins du monde, ceux de notre communauté, de nos Sœurs, de 
nos voisins, de nos familles. Il attend notre OUI, et il ne tient qu’à nous d’incarner à 
nouveau son cœur compatissant dans le monde.  

Le mois d'octobre sera marqué par deux événements importants : le mois de la 
mission et le mois du Saint Rosaire.  

Élevons nos cœurs en rendant grâce pour toutes nos missionnaires qui se sont 
données et qui continuent de se donner dans les missions étrangères. De manière 
particulière, cette année, nous rendons Grâce pour les huit Sœurs qui ont généreusement 
répondu « oui » à l'appel pour la mission Ad entes. Trois d'entre elles seront envoyées dans 
une nouvelle fondation en Éthiopie, trois autres dans une nouvelle communauté à Rocca di 
Neto dans le diocèse de Crotone, au sud de l’Italie, tandis que deux autres rejoindront la 
communauté du Généralat. Dans le cadre de leur préparation, toutes étudient la langue de 
leur futur lieu de mission. Une session de formation leur est offerte à la Maison Généralice, 
à compter du 6 septembre. Merci de les porter au cœur de votre prière pour que cette 
période intense de préparation leur permette de puiser courage, force, zèle apostolique et 
foi inébranlable pour servir Dieu et son peuple dans leur mission respective. Nous prions 
également pour celles qui seront appelées à cette vocation spéciale pour la mission Ad 
gentes, afin qu’elles reçoivent les grâces de disponibilité, de générosité, par l’offrande d’un 
Oui sans réserve. 

Comme vous le savez, nous organiserons un marathon de prière pendant tout le 
mois d'octobre. Ensemble, unies dans une même supplication au Père céleste nous 
prierons, par l'intercession de Marie, notre Mère, pour la fin de la pandémie, et nous lui 
confierons les personnes qui en sont le plus affectées. Nous prierons également avec 
ferveur pour la paix, la justice et la réconciliation dans le monde entier et dans les 
pays particulièrement frappés par la guerre et la violence. 

Que notre célébration de la Nativité de la Vierge Marie nous conduise à 
une paix profonde et que l’humilité nous modèle et s'enracine en nos vies afin 
que nous puissions aimer en profondeur, sincèrement, Jésus et notre prochain. 

Ô Marie, la plus humble de toutes les créatures, rends-nous humbles 
de cœur !  

 
Affectueusement avec Marie,  

 


